EXTRAIT V  123.                                      m
dans laquelle 1 et «seraient entiers et positifs, entraînera nèee*>airt-
ment une autre équivalence de la forme
i = m£    \ mod n u
dans laquelle le terme m1 de la progression se trouverait                par
l'unité. Ajoutons que, si m1 représente la moins élevée «les puissanre> entières et positives de m, équivalentes a l'unité suivant le             //,
le reste que l'on obtiendra en divisant par /i les tenues «le lu pro-
gression
i,    /«,    m-,
formera une suite périodique, dans laquelle les i premiers ternies seront différents les uns des autres. Représentons par
m ,
ces premiers termes. Comme, dans la progression dont, il s'agit, <leii\ termes seront équivalents entre eux suivant le module n            ils
répondront à des exposants de la base m équivalents entre le module i, on aura évidemment
i1    == 7/i|-Hl == ;
]
( 16)

L'exposant de la puissance à laquelle il faut élever la         /«,
obtenir un nombre équivalent suivant le module n à un reste donne, est ce qu'on nomme Y indice de ce nombre ou de ce reste. Cela J»OM% il est clair que, dans les formules (16), les indices correspondants an reste i seront représentés par les exposants
o,    /,    21\ les indices correspondants au reste m' par les exposantse qui se trouve équivalent, selon le module n, à l'un des termes suivants. En effet, une équivalence de la forme
